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‘II !. retabblir. dans &ne grande meoure la. sthhilite 1) b.“) 

Il’ 6n est aimi décidé, -m-w --~-m--e- 
Deuxieme mragaphe ; -M-I--- -- 

M,, B~RCO (Etats-Unis dfAmérique) propose de re~pkw~, dans la troisi8m 

phre.se, les mots “,,., une pa.ix fondée EUJ: I+ delimita.tion définitive des 

frofhi~h?eo" par les mots I1L*l une paix ft3haée sur le rkfglsment de toutes les ~ 
qu*stionfg qui’ di+jjj&*t lea. +i&-J$d”‘. : : “’ ‘i ,: : . ’ ’ ‘,. .” :. ; :r 

Il en, est,ainsi; &4cid,4, . j : . 1 : .,, (,,. ,&: 1 :,’ :., .:,: , . ‘. , 

TroisM’a ~eI_Esrag : . 
(Tro~~s~>me~hrase) ‘: ‘5:’ 3’ ” * : :, 0: ‘, : :. . 
---CII -- 

M. de BOISANa @rance) propose de supprimer, dans la troisième phra.sa, 
le mot “psychologiques” a . 

Il en eut ainsi d6cidé. 
. . :r,., .I * : !. Mm-- -----“---L- 

M, BARCO (Etats-Unis d1hln6ri~ne) eetim&‘qLie~ai l’on nientiOIXk3 lylnquiet.ude 

éprouvés par Israël au sujet de,.sa, sécurité . , ?,: $-,ifaudra it 6ga.lemen.t mentionner 

lllnquiétude ressentie -par lesI pa.ÿs, arabes. Peut,+333 sera.-t4 difficile de 

trouver les mots jus+s pour remplacer ceux$&sont: employUs. da.ns le texte > -.: . . . 
actuel, Iviais il faudrait cependant essayer d’indiquer que les deux parties 
ressentent ds ltinqulétude au sujet de leur sécurité st que ce facteur a 

exercé une influence d~fayoral$e;,su~ II+ sitytion . . I '.. * .* . 
11 est décidé d e ikiU.fier CO&I&' suit ii‘troisième phrase ‘; “Ces ‘réact’i:ons; WI- r+-r-.T--l-r~“-~-, .<, 

ainsique. ltSnqui9tude qul&rouvent tant Israël gue las Etats arabes pour leur -- y---I--F ~, -y--.,.-+-----y- 
propre securitéL~ont autant de facteurs etc 

LwcI-...- yd7-” 4.-..+.-_- _.-<--.A. y-v 

y--- ” we..-4-,..-b-,-,--,-&c:. 
: < .’ . . 

. ‘!. I 
Qwtrièrn pywqhe? ,. . I: . : , I , 

~~~~l-~E88).; ‘, : ’ ., . .,’ , . , ; s 
$1. BARCO (Etats-Un@ d tArr$rique) propose ,de rempiaoer da.fk la deuxJb& 

phrase le mot .“ob&~.ge’! par le mot “conduit”.,,’ ‘, .,, ’ 
II ‘, .‘..* _, . 

: ..: ‘. ., :. , !.‘ ,, . i 

Il en est a.i,ns~$ec+d$,,i --- . . . . .< < . ; . ._ :* .‘. . 
@g$-~~~erammh~ :. . . . : . : 

(PLmi@]Ih.%) : : . ., 

, . ,, ,. : :, ; , . . . , . 4 . . 
, ,, ,, *.. , . ,, , ! 

M, PARC0 (Eta.ts4JM.s d’rAm$rique) proposé.de remplacer’ les mots 'it'y I t ,'U? ,; :,, 

ré&me plu.6 stable” , par “un ré@me ayant un caractke permanent”, ” ” . ” .,:’ : 
En effet, l.a d$.e@tio,n,,des ~~ats-Un?a sst@..que la,,Comkiss,~pn ne d~it’pa:i~ .,: .I , , :, : ’ . *< :.. ., , ( . : v 

donner k entendre qu’il existe une possibilité quelconque de rupture des 
.II 

convent-ions dtarmistice puisque l’Accord tripartite garantit les lignes .,.‘li:,:‘I” ,:.. 
d~armistloe, On peut indiquer que les oonyentions d'armistice ne ,yaurah& être 
permanentes, sane pour autant donner ci. entendre qu’elles ne sont pas stables, 



_i I . i 



M, de BOISANGER (hwnce ) estime que 11 on pourrait remplacer la phrase .., <,. ,. 
en question par une formule plus &&rale ) et a’i.ré ‘par exemple que “pour. 

aiv0rsf3k3 raisons” Israé’l ne peut accepter le retour en masse af3a r&f~&%3~ 

Le PR&S$XErJIL e’stime avec’ M, Barco 441 il serait’ préfkrable de .I . . 
su-gg?Lk&? toute la phrase, 

;* ,,, . . . . I 

. ,. s.:, 
La Ccmrtisnio~ décide de s~ppri~e,a derni:er~hra.se du ‘huitlkme paragra$heVi -- ---- -“.----- 

EeuvS de ix~,rq;rqdle : , ----i.e 1; ., 

(Première phrase) 
. <: 

! ’ ,, ; . . . : 

IVI, !BARCD (Etats-Unis $f,Améx$que) p?opose d’inSérW .lep mOtE SUiVantS : <,’ 
II .a* le,a ,rGfug$,és désireux a0 regagner leur pays et afy vivre en paix avea leurs “.‘-‘F’-...-“~ oc_ 
voisins. depaient poîivoix le faire 0 ,A -,-- 1 

gl en est ainsi dadaé, .I < --v-m 

(Quatrième phrase ) 

PI, BARCO (Etats-Unis d(Am&ïque) proposa de supprimer les motS 

suivants : “, , , sur laquelle il y aurait lieu d!attirer l’attention aes rdfugi8s’L 

MI de BOISAIGER’ (fiance) estime que cea ,mots sont indispensables, c,ar 
il cet nécessaire de dire aux r6fugfés qutila Seront i~a0~i&t3, 

Le l?RI%IDEI\JT fait observer que si l’on supprime ces mots, toute la 
phrase serait sans objet et pourrait aussi bien &re sugprimee* 

La Commission ddeiz3 de modifier comme suit la quatriè$ phrase : .---.- - 
“Comme elle l’a indique dans son precédent razport, la Commission estime que les 
rbfu&s qui décident de ne pas rentrer aaf.3 leuzcw foyers devraient recebolr, 
et &re avisée qur UC; recevront, ’ un& juste dhaeidtt$ pour la perte de leur0 v----s--- 
biens, conformément à la disposition de la r&olutlon sdoptée le, 11 dkembre . 
1948 -+r llAssen&léo générale,” ‘. ‘. , 

M. BARCO (Etats-Unis drAmérique] propose de remenier la deuxième 
phrase de la manière suivante : !‘TSutefois la C&nmission estime que compte tenu 
a0 1’ intéraht af3f3 r;lfbgt& ,eux-mêmes, ;i il+wb+~ &+3~&& pe&ire 0n Conaiad- ’ 
ration pour l’avenir l’installation dans leo pays arkbes dfÿn6’ partie au moins , -a.--.---.p..----+- 
a08 rdfugiés, à savoir les refugies qui ne dbsirent~as regagg3r leurf3 foykws,. v-p--- .--- _._---- I.-C.,. 
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antérieures , mais elle a 6td EcupprimCje dans la tilxihme ~Versio~n qu’exmine . . . , 
en ce moment la CommiSsi&,it. ’ Lk premi&r&’ versioh disait que ‘les kku&% ’ ., 
arabes qui tieraient r&L&~a&&it ‘&ns’ &s ‘E&%d arab& joh&&t de drOits ., . 1 
égaux en mati%3 de o.ltoyerket$. &est ià tirl ~poîri, tres &nportaIit, car les . 

rbfugi6s nraccepteraient @ad dtêtre htyt~l~$s dans des payi &r&bee si. on ne 

hur dit $aa d.a f’agon ~$&faitemont c~afre’:qu~~i&I &+ront consid&h CoDvIIe de13 

citoyens , àa ce8 pays. hu .m&b tktzk3~ ,qué les autres i 11 ne crôit ‘pas que les ’ 

Etats..ar&bee s’opposeraient h une teile ,phrasej .c&r .ll, est &Vide& que s tils 

drhidenti d*aocepter des r&fugiés pour Les r&nstaller, ils ne’peuvant refuser 

de leur .accordsr le même ttiaiterüent qu?& letis p?opros citcyens’ , Le repr& 

sentant des E.tats-Unis e’stims auri faut a&-hroduire dans le texte lPid& 

de Il&alit$ en mati8re de citoysnnet~; ‘, ” 

‘Le PRESICDEIIT pbrtage ia6pfnion de M. de Boiskger. Il?. estime 8ga&e- t 0 . 
ment qU8iX serait utile pair la CohmissLon dritidiquer ainsi qu”elle EtJint&wsse . 
aux réPugiés * 

:’ I, 

M. BAI320 (E&ats-Unis d’Am&Eque) est dtahcord a$ek M. Boisanger . 

Si ’10s Etats arabes acc’e~tb-t de r&&taJJ.6~ les r6fugi6s 8’~ leur terkitoire, 

‘il Ost hident qu122s &ro& dispos& 8. faire’ un pas de plus et 8, l&r accordar 

la qualit& de citoyen, Md Barco Yagpalle qu’& ltorlglne atest sur sa proposi- 

tion que l’on a ‘~u~pri& ce passage, mais en raison de :l f opinion exprimée par 

les ‘membres de la Commis~lon; il acoept& de r&ablir le te&e primitif. 
1 

‘On pourrait consarhw les’mots “adoption par les Etata arabes de mesures 

w. l ” et’ a j&ter la notion a%~fkw$ dos d.+oits, ’ On p&rait, par exemph3~ 
. , I 

adopter J.0 t’ekte suivant a “adoption par 16s Etats aràbes de mes’ties’ propres h 

assurer Za réint6gration des k&h.gl,&fi ne regagnant pas ieurs foykrs, avec des 

droits e’gaux 6, ceux des pationaux des Etats intthes&h , ,i” ,” “’ ’ 
’ . 

Le PRESZDl3XT pro-pose les mots sutvants : “aatiurer tous ‘%s droih 
I ‘, 

Azur réfugi& &h2 ra&tr.lés , . . w .“. ,’ 
1,. ,. 

.,.‘. ,. - 9 ‘. “. y. ‘< . 
M. de, B(XVJ.NG~ .(:Franoe > estime préférable de he pa@ entrer dans %roP. II .: 

de d6haiJ.s dans le texte du rapport; lorsque le Pr&ident de La C$yraission . 
commentera ce rapport devant 1 rAssemblée, il pow-.wg,~8. .ce moment donner des 

détails de cet ordre au cours de sa dkclaration, ’ ‘- 
. 

. 
La Commiusi~n ‘àBci&3 X~I ‘£e&‘e suivant : adoptiori’ par lee EGa%s L II 

1.. 
arabes de mes&& propjrerj &. aksurer la r&nt&g&atlon pleine et erh&re des . I ,< : ’ . 
réfugiés noti rap~t&s” w ’ ’ 

; ” !‘. 
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Me dé -Bo.wuv~ k3timg que &33 Ak%b$js ,,., .pr$est,ero~t. si,‘la Commission 

déclare dans son rapport que les nêgooia&ns, $gia~nt êtr~‘~ ,l+téralee , La 
Commission d-evrait inviter instamment. les Arabes Èt procéder & des &Gociatigns 

bilathales, mais M, do Boisanger ne cyobt pas quJon @.s@ le dire dans’ le ’ 

rapport ( h Coümüission sait bien,quelle est l!qp$$n du Gkwné~en.t 
L d.7hwaol à .ce stijek; et’ certbins ,pourraient dire que la Commiwion 8, adoptd 

les idéas d”Israol~. ; ” ’ : . :’ ’ ,, <, 

Le’ l?EJESIDENT proposk de conserver le, ,texte de la,, sixième version6 

Lorsqu’il prendra la -parole devant ljAssembl6e, ,il poyrra dire de vive voix 

que la Commission est dlavis que les &gociations doivent âtre de préférence 

bilaihales oh multilatérales, ! 
M. de BOISANGE fait 6bserYcr que la Commission doit tenir compte 

du fait qil’elle dosire voir le rapport ac+pté par les parties. Le rapport 
sera publié avant le commehoement du dobat de l’Assemblhe, et il faudrait 

que la premi&e &action soit favorable, Par la suite, on pourra souligner 
l’importanoe de questions comme celle qui est aobd&ment en discussion, 

Le représentant de la France.partaGe le point de vue du représentant des Etats- 

Uni~, mais il ne croit pas qu’il.soit opportun d’eu faire mention dans le 

rapport, 
1 I. < : 

M, BARCC (Etats-Unis d’Amérique) désire p&ciser, en ce qui conoerne 

l’opinion de la Commission sur les n&ociations bilatérales, que des diffioul- 

tés se. produirht’sans aucun doute h ce sujet lorsque le moment viendra 

d’examiner avec les parties la conduite pratique des nkgqciations. Si la Com- 

mission de c&ciliation pouvait attirer des mah-henant l’attention de tous les 

inhhess& sur l’importance cchsidérable de cette question, et s:i elle commen- 

r,ait à orienter les esprits dans ce sens, 
. 

il serait peut-être plus facile, plus 
tard, pour les parties d’accepter des entretiens directs et bilatéraux, M. 
Barco est convaincu que son argument est solide, mais il comprend également 
l’&ttituda des autres membres de la Commission en. ce qui concerne lea difficuln 

tés de la question, 





M, de Boinanger ne crqit pas gue la ComtiiSpion dbi’y en ??arhX ~EQM I son raTTort 9 ., ! :, 
I8raël n6Cepte cé pririqipe de.~~’ &ktcna+, 

C;C, 
jt~a& 01 I+on veut pexymader les .’ ‘, 

, : 
Arabes dë se rallie+ ,f$rjal@kent & cet& p~Oo&&e , .l&‘,C~mmLssiOn a,urait t;ort de 3 ., 
soulever la qusetiotx ‘&i &&tknan6’da& son rapport, avant que l’ens.emble du. 1. . y, .I ,, 
probl$me soit abor$, par ‘+ comrnissioi”bpebia~~, , ,, i, : ,< “’ I 

Le ~ESIDENT estime 6&J.ement c(ya.,l@. quetiMon ne, doit pas PigLwer 

d.ans le rapport) TauteiWs, ii a,~+ dfy.is ~u$ .J@ Commission. polktique spéciale, 

la Commission de conciliation doit être la premikre & m~ntiatih?P la questioh ,, 
d.es &gociatione bil&ral.es ou ,multilat&aies , tir, si Israël. la tnen$iopne, .eh.:* a.,* 
premier, l’ds ‘&a$& arabecr ne donne’ront pas leur accord, , ,,’ - ,a ,” ’ 

ER Commi&io~ d&ide dE; rnni~~~r~ ?a’ deuxi’eme phray du dernier paragraphe, ,’ W-I- WIBCI-rrru--r-œœe”Fm 
à partir rles mota : “Lis Commission est d’avis que,. +IV. ,.a I ’ ,.‘, I ‘,, .I 

M, de ~(XIX&;E? (Frar+ce) proposé te gupprimcr, dans L?avant-*dernihx ** 
phrase, le ,yoc l~ge)nérales’t. ,, .‘: ..’ 

Il. en pst a4.nsi décidé ~~rUu-.J.<r”“..w.-un,~, I : 

Projet de lettre d’envoi tranarn~~~~nt le rapport compl&nentaire, agees& par rrrr--.m-ur--..,.~~~““.~~~ ..d”m-“‘.- --* 
le PAsiaent au Eecrétaire &&a1 : rwœ---c.,m-ww 

M, B,&3C6 (états-Unis,),,prcipose: que 2a httre d knvo’i ne ‘m&tionne’ pas le 
rapport de, 1~Off’ice dg seaours. et. de ~trarv~ux.~; ‘Il h ignore pas ‘que la question i 

a dej& 6te’ examinée par la Commission’ et qu’*il exish’& ce sujet certaineu diver- 
sencos d’opinion. Sa’ dh&at-lron estime toutefois qti~en .met;tionna,ht le rappart 
de lrOffic.e~ dans la lettre doenvai,...la Commi&i& ‘donnerait lrimpr,ession quIelle . . . 
est l#XtyWnUa par ?calI,uaion’l ,aux. m$r~?s conclU&ions. et récommandations que 

< 

l’offiae * On éviterait ce soupgan si $a lettre dtenvoi ne faib .pas mention du ’ 

rapport de lroffY.~e,~,. : I ,.< 

M, de BCIEWCXR (F’ranaeS) ’ ekt ‘&t~fi avis’différent. ‘11 estime que ’ 
l’effet serait e%MLlent si la: Commisnian indiqüaît kans se; lettre d:te.pvoi * 
qh*elle a Pris connaissanac:‘du .rAppg& de i.t@f?i&“ek qutelié est heureuse de ,. 

,.I 

noter clue les Cq'Kh?d.Onfl~ .de c6 ,rapgkr t son’t’ identj.ques’ RU~’ bienaes, tirailleurs, ’ 
les questions dont traitenh ‘les dcsx.rap~orts s&nQh é&&tiemètit &ppf&nt&a,~ On 
ne Salait .$es. 6t@IIiner! &parément~ ,&J.29’ n& f&f, $8~ ‘li,&Jet”&tu& ~~~olut$on 

< t .,i ,i’. ,’ < ,. ,‘f ‘. . . i . . : ,. ,~ . . . : ‘* .! 
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